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Céline Hoyeau est journaliste à « La Croix » et l’on comprend à la 
lecture de cette enquête journalistique passionnante, fouillée et 
pertinente qu’elle a fait partie de ceux qui ont donné du crédit à ces 
« pères » des communautés nouvelles catholiques souvent 
présentées comme le renouveau de l’Église. C’est avec courage et 
une certaine opiniâtreté que l’auteure mène l’enquête. De fait, il n’est simple pour personne de 
déboulonner des statues qui nous ont nourris voire inspirés. 

Mais l’heure est à la lucidité et à la vérité…. Certains des pères-fondateurs de ces communautés 
nouvelles ont été pris en flagrant délit d’abus spirituel, d’abus d’autorité et d’abus sexuels. Leurs 
communautés ont été choquées et sidérées par les révélations sur leur comportement caché : l’Arche 
et les révélations d’abus sexuels de Jean Vanier, Les Béatitudes et les dénonciations de violences 
sexuelles d’Éphraïm, les Foyers de charité et les accusations d’abus sexuels du Père Finet, la 
Communauté St Jean et les dénonciations de violence sexuelle des frères Thomas et Marie-
Dominique Philippe…  et bien d’autres.      

…et aux tentatives d’explication. L’auteure avance plusieurs 
éléments de circonstances ayant favorisé l’émergence 
d’hommes providentiels : la situation de déclin de l’Église, la perte 
de repère après Vatican II, l’innovation liturgique incontrôlée, les 
années 60 et le chaos intellectuel ambiant… puis l’auteure met en 
évidence des éléments qui ont conforté ces pères 
charismatiques : l’idolâtrie des fidèles, la couverture bienveillante 
des médias, l’appui aveugle de « Rome », le récit mythique de 
l’élection et de l’appel du père-fondateur, le manque de 
discernement des Évêques… 

Puis l’auteure aborde un sujet rarement évoqué : ces hommes 
déviants ont-ils un point commun voire une origine commune ? Et 
l’enquête aboutit de manière très convaincante vers un point nodal : 
le père Pierre Marie Félix Dehau, oncle des deux frères Philippe, 
inspirateur des théories déviantes de l’amour-amitié et ouvrant la 
voie des pratiques sexuelles « pures ». Pour lui, certaines 
personnes élues reçoivent des « grâces » de Dieu qui leur permet 
de vivre une sexualité supérieure, sans cadre moral, incarnant l’amour mystique et qui s’intéresse 
aux organes génitaux, symbole du plus grand amour… Devant ce type de discours, on comprend 
mieux que le Père Thomas Philippe ait fait l’objet d’une expertise psychiatrique.        

Céline Hoyeau ne nous parle pas d’une manière neutre malgré tous ses efforts. Elle met en 
avant une réelle trahison de ces père charismatiques dont beaucoup de fidèles attendaient le meilleur 
et qui ont trahi en étant juste des prédateurs sexuels usant d’emprise et de chantage. Beaucoup porte 
la responsabilité de les avoir laissé faire et chacun doit désormais agir pour sortir l’Église du doute et 
de la perte de crédibilité. 

À noter que certaines communautés (Chemin neuf, Emmanuel…) n’ont pas vécu ce type de scandale. 

Merci à Céline Hoyeau pour cette enquête passionnante et vivante. 

 


